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Etaient présents : 

Mmes BARAT – CAUSSAN 

MM. BAECHLER – BASTA – BÉCHET – BERNHARD – BIÉRI – BONNANFANT – CHAUVEL – COUDERT 
FABREGUES – FOUCHÉ – GIRAUDEAU – JOSSELIN – JOUHET – LEGENDRE – LUQUET – MERLANDE 
MERLET – MEYNIER – MOREL – RAULT – RIBATET – ROUSSEAUX – THÉBAULT – VALAIS – VARLET 
VIDAL 

Etait représenté : 

M. BRIANT 

Etaient excusés : 

Mmes BASTIDE – BLOC – BOUIX – BRILLET-ABBE – DESNÉ – HAYOT – LEGROS – LENNE – MACKÉ 
de MONTFERRAND – PAUTET – PREVOST 

MM. ALIBERT – ARMAGNANE – ARSAC – BASTARD-ROSSET – BAUDOT – BERNARD – BLOHORN – BOCH 
BOUDET – BOUDOU – BOUÉ – BRIANT –BRIMBOEUF – CALAS – CAMPELLO – CAMUS – CATTIN 
CAZIN – CHAPONNEAU – CROZHILAC – DELABRE – DEMARQUET – DRUET – DUFFAYET – ECHE 
EDMOND – ESCOFFIER – EYMAR-DAUPHIN – FONTAINE – FOUBERT – GABRIEL – GAMBAROTTO 
GOSSET – HARITXELHAR – HÉAS – HEUZÉ – HUGÉ – JAYAT – JEANNETEAU – JUBIN – LACROIX 
LAINÉ – L’ANTHOEN – LAUTIER – MAITRE – MASCHIO – MEDARD – MÉNARD – MONY – PEYRAC 
PICARD – PROUST – ROLAND – ROUX – SOULAS – SOURY – TALAZAC – TOURT – VIGNAU 
VISMARA 

Etaient également présents : 

Mmes BRACHET – DARCOS – DION – MARQUIS – MÉMETEAU – MORINIERE – ROUSSEAU 
TIXIER-BOICHARD – VINCENTI 

MM. ALLO – AMÉ – BOUFFARTIGUE – CHIRON – CLERIN – DAVID – DAVY – FAIVRE – FOUSSE 
GRANGERÉ – GUIBERT – JOURNAUX – KLAI – MERCERON – PASDERMADJIAN – PILLAUD 
de PONTOIZEAU – PATIN – SUREAU – TEINTURIER 

 OOOOO  
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Assemblée Générale Ordinaire 

M. MERLET ouvre l’Assemblée Générale à 14h00, et remercie toutes les personnes présentes. Il cède la parole à Monsieur le 
Maire de Saint-Jean-de-Monts, André RIVOLLEAU, qui accueille notre assemblée et détaille l’importance de l’élevage dans la 
région. 

Mme DION est nommée secrétaire de séance ; Mme DARCOS et M. CLÉRIN sont désignés scrutateurs. 

1) Procès-verbal de l’AG 2013 
Sans remarque, il est approuvé à l’unanimité. 

2) Rapport d’activité de l’exercice 2013 
Après avoir rappelé la composition de l’équipe administrative, S. PATIN propose que chacun des collaborateurs mette en lumière 
les faits marquants de son activité 2013, le détail figurant dans le document de l’Assemblée Générale. 

C’est ainsi que : 

- Clémence VINCENTI fait une présentation de Tech’Ovin en soulignant : 
o l’implication de nombreuses structures nationales et locale, notamment les OP 
o la communication efficace sur la génétique et son intérêt : « circuit découverte » 
o les deux conférences sur la génétique 

- Bertrand BOUFFARTIGUE présente le nouvel outil ovin : la base béliers 

- Françoise DION développe la réflexion en cours sur l’indemnisation lors de l’abattage sur ordre de l’Administration, ainsi 
que la nouvelle gouvernance sanitaire appliquée aux dangers sanitaires de catégorie 2 et 3. 

Philippe MEYNIER rebondit sur le rapport d’activité sanitaire en précisant qu’il n’y a rien sur l’épisode FCO en Corse, 
malgré son importance ; 

Françoise DION répond que le titre « Une année sanitaire 2013 normale » est provocateur mais que l’implication de 
Races de France dans le suivi de l’épisode et en Copil national a été indéniable. Et que, malheureusement l’arrivée du 
sérotype 1 pouvait être attendue, tout ceci mettant en évidence l’absence de dialogue et d’échange d’information entre 
états membres voisins. 

- Enfin, après être revenu sur le chantier de la rénovation des SNIG, Stéphane PATIN intervient sur la vérification de la 
compatibilité génétique des bovins(VCG) en relation avec l’évolution du GIE LABOGENA (devenu depuis DNA, filiale du 
groupe Évolution). S’ensuite une discussion sur l’opportunité d’un Laboratoire National de Référence dans le cadre de la 
VCG par la technologie SNP récemment reconnue par l’État. 

3) Rapport financier de l’exercice 2013  
S’appuyant sur l’habituelle note d’explication des comptes pour l’Assemblée Générale, S. PATIN présente les comptes de résultat 
et comptes de bilan. 

Rapport du Contrôleur des Comptes, M. Claude SOULAS  : 

 « L’examen des comptes fait apparaître un bénéfice de 8 607 € sur l’exercice qui confirme à la fois : 
- le rééquilibrage des comptes de la structure entamé il y a 10 ans, 
- une faible marge de manœuvre qui incite à une attention permanent sur la maîtrise des charges et le maintien des 

produits participants au résultat. 

En ce qui concerne le rééquilibrage des comptes 

Ce rééquilibrage repose sur les éléments suivants : 
- une augmentation de la part du chiffre d’affaire et des cotisations dans le total des produits qui entraîne une part plus 

faible des subventions de fonctionnement (- de 50% sur cet exercice), 
- la levée des interrogations concernant les répercussions négatives possibles sur le résultat de la structure de 

l’appartenance au GIE Labogena : 
o sur cet exercice, on constate un impact positif du fait à la fois d’une quote-part de résultat positif et de  la reprise des 

provisions pour risque constitué en 2012, 
o il y aura à nouveau un impact positif sur l’exercice en cours sous forme à nouveau d’une quote-part sur résultats positif 

et d’une plus-value sur vente d’actifs. 
- une maîtrise globale des charges de fonctionnement courant dont le volume paraît aujourd’hui stabilisé et bien calibré par 

rapport aux produits générés. 

En ce qui concerne la nécessité d’une attention sout enu sur la maîtrise de certains postes 

En plus du maintien ou du renouvellement des conventions et des subventions en cours, une attention particulière devra être 
portée sur la maîtrise de l’évolution des postes suivant : 

- l’évolution du dossier concernant le Crédit Impôt Recherche dont les répercussions positives attendues  ne sont pas 
comptabilisées à ce jour et restent à confirmer, 
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- la maîtrise des charges de main d’œuvre et notamment la juste comptabilisation des charges sociales et des provisions 
retraite qui y sont liées. 

la compensation des retombées positives constatées sur 2013 et attendues en 2014 du GIE Labogéna sur les exercices 
suivants. » 

Rapport du Commissaire aux Comptes : 

M. KLAI donne lecture de son rapport, certifiant « que les comptes annuels sont, au regard des règles et principes comptables 
français, réguliers et sincères et donnent une image fidèle du résultat des opérations de l’exercice écoulé ainsi que de la situation 
financière et du patrimoine de votre association à la fin de cet exercice ». 

4) Résolutions 
Sans opposition, le vote se fait à main levée pour toutes les résolutions en même temps 

- Le compte-rendu de l’Assemblée Générale 2013 est adopté à l’unanimité 
- C. SOULAS est reconduit en tant que Contrôleur des Comptes 
- Les comptes 2013 sont approuvés à l’unanimité, ainsi que le rapport du commissaire aux comptes 
- l’Assemblée Générale donne quitus aux administrateurs 
- l’Assemblée Générale décide de budgétiser l’enveloppe d’indemnisation des administrateurs (pour mémoire : Bénéfice 

Non Commercial Accessoire, à déclarer par les bénéficiaires) à hauteur de 35 k€. 

5) Clôture 
L’AGO s’achève à 15h00. 

Le Rapport Moral du Président (annexe 1) est présenté, après le débat consacrée à « La place de l’élevage dans l’agro-écologie ». 
 
 

 
Le Secrétaire 

Eñaut HARITXELAR 

 
Le Président 

Albert MERLET 



« La place de l’élevage dans 
l’agro-écologie » 

 
 

Assemblée Générale 2014 
Hippodrome Paris-Vincennes 

 
Débat appuyé sur les présentations : 
 
 
De Mme Michèle TIXIER-BOICHARD, 
 
Directrice  scientifique adjointe Environnement 
à l’INRA  
 
 

, De M. Bertrand DUMONT
 
Directeur de Recherches de l’UMR Herbivores 
(Relations Animal Plantes Aliments) 
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La place de l’élevage dans l’agro-écologie 

Cette année, Races de France tenait son Assemblée Générale sur les côtes vendéennes, accueillie par l’OS du 

Mouton Vendéen et à l’occasion du dernier mandat de son Président, Albert MERLET. Cette Assemblée Générale 

était consacrée au thème de « la place de l’élevage dans l’agro-écologie », avec le premier jour, un débat appuyé sur 

les présentations de Michèle TIXIER-BOICHARD, directrice scientifique adjointe Environnement à l’INRA, et de 

Bertrand DUMONT, directeur de Recherches de l’UMR Herbivores (Relations Animal Plantes Aliments). 

La première journée s’achevait sur une présentation de l’agriculture vendéenne par Joël LIMOUZIN, vice-président de 

la FNSEA représentant le Président de la Chambre d’Agriculture de Vendée, et fut conclue par le discours d’Albert 

MERLET, qui en a profité pour faire une rétrospective de ses 7 années de présidence en affichant : 

 

- sa volonté de défendre le concept de race dans un esprit rassembleur, éprouvée lors de la mise en œuvre de la 

Loi d’Orientation Agricole, 

 

- son travail pour tisser des liens avec les interprofessions, convaincu que le meilleur vecteur de communication 

pour la promotion des produits est celui des races, lié aux terroirs et aux territoires, 

 

- son investissement enfin, dans les principaux dossiers qui ont ponctué ces 7 années : le Salon de l’Agriculture, la 

génomique, l’international, la biodiversité, les dossiers sanitaires… 

Après une soirée toujours sympathique et conviviale, la journée du lendemain fut consacrée à 2 visites d’élevage en 

rapport avec le thème de l’AG : 

 

- Le GAEC CHIRON , à l’Aiguillon sur Vie, tenu par 3 associés (et 3 salariés) sur 400 ha de SAU en marais (200 de 

prairie, 200 de céréales) : deux frères et un cousin, passionnés d’élevage et spécialisés chacun dans leur espèce 

et dans l’amélioration génétique de leurs troupeaux : 500 brebis Vendéennes, 130 Charolaises (60 taurillons), et 

170 truies (N-E) ; avec un projet méthanisation en cours de finalisation ; 

 

- Et à Saint Radegonde des Noyers, l’élevage de Jean- Paul RAULT , Président du Mouton Vendéen et 

administrateur de Races de France, exploitant seul 268 ha de SAU (168 de prairie, 20 de luzerne, 70 de céréales, 

10 de pois) avec, lui aussi en sélection, 420 brebis Vendéennes, 65 Parthenaises, 40 Maraichines et 4 juments 

mulassières. 

Son élevage occupe une propriété du conservatoire du littoral avec des problématiques agro-écologiques très 

spécifiques (à double finalité économique et écologique) sur un territoire particulièrement sensible, polder objet 

d’une lutte permanente contre les éléments naturels (tempête de 1999, la catastrophe de Xynthia en 2010), avec 

une stratégie de remise en herbe en valorisant la bonne complémentarité entre races locales Parthenaises, 

Maraichines et Vendéennes. 
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Annexe 1 : Rapport moral du Président de Races de France, Albe rt MERLET  
 
Madame la Présidente, Monsieur le Président, 
Mesdames, Messieurs, 
Cher(e)s collègues, Cher(e)s ami(e)s, 
 
Voici arrivé le moment de conclure notre Assemblée G énérale 2014  ; une édition particulière pour moi comme vous le savez. 
En effet, élu le 28 août il y a bientôt 7 ans à la suite de Michel HAMEL, je m’apprête à passer le témoin pour une retraite bien 
méritée, après de nombreuses années de responsabilités, commencées ici-même en Vendée, en 1981. 
Lors de mon élection, j’avais indiqué avoir comme principal objectif de « mettre les races sur le devant de la scène », défendre le 
concept de race dans un esprit rassembleur. Par ailleurs, j’avais indiqué que les organisations raciales n’existent que par et pour 
les filières, et que je voulais inscrire mon action dans ce sens. 
 
Sur le 1er point, je n’ai pas eu à attendre longtemp s pour tester ma volonté de rassemblement, puisque rappelez-vous, 
2007 était le moment de la mise en œuvre de la Loi d’Orientation Agricole.  Les rapports avec nos partenaires, que je voulais 
constructifs, ont assez vite été éprouvés, chacun défendant ses intérêts, estimant qu’il en allait de l’intérêt général des éleveurs, 
lequel comme vous le savez, est dépendant du point duquel on l’envisage. 
Et même si à l’époque, nous venions tout juste de recomposer une petite équipe solide sur les missions stratégiques de notre 
fédération, il n’a pas été simple de défendre le rôle des Organismes de Sélection : 
- Parce que les partenaires, réunis au sein des OS, souhaitaient parfois que ces Parlements de races restent des structures 

légères, peu engagées dans le DGF, 
- Parce que concomitamment, nous avons vu naitre une interprofession génétique qui pour faire simple, couvrait le champ de la 

fédération des OS et reléguait les OS au rôle d’association d’éleveurs, 
- Parce qu’enfin, notre réseau n’était pas forcément très homogène, les enjeux étant différents suivant les filières… 
 
Il faut bien reconnaitre que s’agissant des OS, nous n’avons pas obtenu ce que nous voulions, et avons abouti au « plus petit 
dénominateur commun » : comme je l’ai entendu maintes fois, on a bien voulu leur déléguer les missions caritatives (la tenue du 
Livre Généalogique), ou qui n’engagent à pas grand-chose (l’orientation de la race), mais absolument jamais quoi que ce soit qui 
aurait pu consolider sinon leurs finances, au moins leur rôle. J’en veux pour preuve les réactions étonnantes de nos partenaires à 
l’occasion de la révision de l’arrêté relatifs aux OS, en tout début d’année : surtout, ne pas risquer que les OS aient leur mot à dire 
sur les dossiers sérieux qui relèvent d’organismes sérieux ! 
 
Malgré tout, nous avons considéré la création de FGE comme une opportunité ! Elle nous offrait un espace de concertation entre 
partenaires du dispositif génétique français, ainsi qu’un outil au service des intérêts de la génétique française, des éleveurs qui la 
façonnent, des filières qu’elle permet d’approvisionner, des réponses qu’elle permet d’apporter aux attentes de la société. 
Et nous avons d’ailleurs souhaité que cette interprofession se dote des moyens nécessaires à sa politique ; des ressources 
nécessaires au financement de son « périmètre mutualisé ». 
 
Ce qui me permet de passer au 2nd point de ma « pro fession de foi » : développer nos liens avec les fi lières, plus 
exactement les interprofessions.  Je l’ai déjà dit (peut-être trop, diraient certains) : les ovins ne m’ont pas attendu pour le faire, 
partageant une stratégie professionnelle entre FNO, Interbev, et Races de France. Cela a abouti à partager du personnel, dans 
l’intérêt de chacun ; et aujourd’hui, à partager des actions précises : plate-forme ovine internationale, outil d’appui financier à 
l’installation de nouveaux éleveurs ovins, plan stratégique de filière, etc. 
L’année dernière, je vous disais que je voulais y consacrer ma dernière année en tant que Président de Races de France : 
renforcer cette passerelle au niveau national, entre Races de France et Interbev, à l’image de ce que sont les OS au niveau racial, 
entre la génétique et les filières. Je crois avoir contribué à instaurer le dialogue entre nos instances avec l'aide de Guy Hermouet, 
convaincu comme moi que le meilleur vecteur de communication pour la promotion de la viande est celui des races, lié aux terroirs 
et aux territoires. 
 
Au moment d’écrire ce discours, avec Stéphane nous avons regardé ces 7 dernières années. Et au-delà de ce que je viens de dire, 
voici les grands points qui ont ponctué notre travail : 
 
- Comme à peu près chaque année, je vais commencer pa r le Salon de l’Agriculture… 
Il nous aura fait parler ce Salon ; et je crois qu’il continuera ! Nous avions participé à sa profonde rénovation en 2007 ; puis il y a 2 
ans, en répartissant les ruminants sur 2 nouveaux halls… 
Et j’apprends la semaine dernière qu’il nous fallait travailler au retour dans le Hall 1 ! Bref, un événement en constante évolution… 
Un événement dont le succès chaque année renouvelé doit beaucoup aux OS et à leurs membres, au CGA qu’ils organisent. Et je 
dois dire que pour la première fois cette année, j’ai entendu des positions satisfaisantes de nos représentants professionnels, qui 
m’ont semblé entendre notre appel ! Car si ce Salon est une réussite, elle ne peut pas se faire sur le compte des OS, leurs budgets 
tendus ne le permettent plus. 
Et après tout, dans quel autre spectacle fait-on payer les acteurs !? 
 
- Autre point important : la génomique. 
Sujet qui nous intéresse depuis longtemps (je me rappelle cette AG 2004 à Grignon, peut-être pour d’autres raisons ; mais c’était 
déjà le thème de nos débats !). Bref, depuis les choses ont beaucoup évolué ; et si nous n’avons pas été impliqués dans les 
discussions relatives aux grandes races bovines laitières, nous avons pris notre part au dispositif concernant toutes les autres ! 
Ainsi que dans des projets en cours de développement, qui nous permettront d’optimiser l’utilisation des résultats nombreux issus 
de l’application de ces nouvelles technologies. D’optimiser la tâche des OS dans l’orientation des races, dans un contexte de 
tension concurrentielle exacerbée entre les différents intervenants, maitrisant telles technologies, ou telles données… 
 
- A propos de tension concurrentielle exacerbée, je d ois m’arrêter quelques instants sur l’action intern ationale de notre 

fédération ! 
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Depuis 2007, nous en avons vécu des choses : création en 2010 de la « cellule export des bovins » au Ministère de l’agriculture ; 
qui renait aujourd’hui début 2014, après une éclipse qui a duré le temps du GEF (Groupement pour l’Export Français du bétail, de 
la viande et de la génétique) instauré mi 2011, puis mis en sommeil mi 2013… Nous avons consacré une AG à ce sujet, lors de 
laquelle tout le monde convenait qu’il fallait « chasser en meute » ! 
Tout le monde en convenait ; mais en réalité, personne pour le faire… 
Bref, nous avons continué d’assurer la promotion générique de notre dispositif et de nos produits, et notamment vers l’Est, 
particulièrement en Russie (même si les choses s’avèreront probablement plus délicates pour un temps). L’année dernière, après 
que j’ai rencontré le directeur de l’institut bovin allaitant de Russie à Berlin, Races de France a conclu en juin à Voronej un accord 
de partenariat avec cet institut, dont le directeur a ensuite édité les statuts d’une association des éleveurs russes des races 
allaitantes françaises en septembre dernier à Saint Pétersbourg ! Nous avons essayé, avec nos moyens modestes, de contribuer à 
la réouverture des frontières de ce pays qui a besoin de notre savoir-faire. 
 
- Enfin, il ressort de cet examen de ma présidence, un  certain nombre de sujets qui vont et viennent… 
 

� Les Rencontres Animal et Société,  dont je vous avais parlé en 2007, et auxquelles nous avons participé activement, 
notamment dans les débats sur le statut juridique de l’animal. Débat revenu en force en fin d’année dernière, et qui 
occupe depuis une bonne place médiatique… 

 
� La Biodiversité,  dans toutes ses déclinaisons ! En termes de diversité génétique, comme nous avons l’habitude d’en 

parler… En termes de services écosystémiques, par la valorisation des territoires que permet notre élevage dans sa 
diversité… En termes d’accords internationaux, s’agissant des modalités de gestion des ressources génétiques prises en 
application des engagements internationaux de la France en matière de biodiversité… 
Et c’est là que notre débat de cet après-midi prend toute sa place, car finalement, c’est bien aussi d’agro-écologie dont 
nous parlions sans forcément le savoir ! A ce propos, permettez-moi de remercier nos intervenants, pour la qualité de 
leurs présentations qui ont su, je crois, vous interpeler ; vous amener repositionner l’élevage qui en ce moment, il faut bien 
l’avouer, a particulièrement besoin d’une communication positive qui ne se limite pas à la semaine du Salon de 
l’Agriculture… 

 
� Et bien sûr, il y a eu tous ces dossiers sanitaires , abordés au gré des émergences… FCO, SBV, indemnisation des 

animaux abattus sur ordre administratif ; notre vétérinaire a eu de quoi faire ! 
 
En conclusion,  Madame la Présidente, Monsieur le Président, Mesdames, Messieurs, Cher(e)s collègues, Cher(e)s ami(e)s, 
 
Permettez-moi de remercier mes collègues et amis vendéens, certains malheureusement disparus prématurément, avec qui j'ai fait 
mes premiers pas dans les organisations de l'élevage : Bernard GODET, Fernand GROLLEAU, Gabriel FERRÉ. D'autres, trop 
âgés pour être parmi nous aujourd'hui, qui m'ont mis le pied à l'étrier : Maurice BATIOT, Roland TEXIER. Et puis les 
incontournables soldats vendéens, très présents sur Paris pour défendre les intérêts de l'amélioration génétique et le revenu des 
éleveurs : Jean-Paul GUIBERT, Guy HERMOUET. 
Récemment, j'ai apprécié le nouveau président de l'organisme de sélection régional de l'étape : l'OS du Mouton Vendéen : je veux 
citer Jean-Paul RAULT que je remercie pour son aide à l'organisation de cette AG. 
 
A ce propos, je remercie aussi les Présidents de la Chambre d’Agriculture de Vendée, MM. Christian AIMÉ et Joël LIMOUSIN, 
ainsi que le Président du GIE Pays de la Loire, M. BLANCHARD. 
 
De remercier aussi mes collègues de Races de France, représentants des OS, administrateurs, avec lesquels j’ai apprécié 
travailler toutes ces années, dans un esprit de franche camaraderie 
Avec lesquels j’ai eu plaisir à travailler à l’évolution de notre réseau et de sa fédération, dans l’intérêt de toutes nos races, des plus 
petites aux plus grandes ; de nos éleveurs, et de nos territoires, qui bénéficient directement de la présence de nos cheptels 
Je tiens particulièrement à rendre hommage à mes « bras droits », présidents(es) des sections et conseillers du président, Bernard 
ROUX, homme d'expérience, d'une grande sagesse, un grand visionnaire, Jean-Luc CHAUVEL, notre demi de mêlée, homme 
d'expérience lui aussi, combatif inlassable quand il s'agit de défendre le financement des dossiers, et notre spécialiste des races 
caprines (et de la politique) Geneviève BARAT, qui a dû supporter les réactions viriles du conseil d'administration très masculin car 
la parité ne nous est pas imposée dans nos instances. 
Je n'oublie pas les responsables des autres espèces : Éric ROUSSEAU, Catherine BASTIDE, André VARLET, dont j'ai beaucoup 
apprécié les conseils avisés, et la solidarité avec les espèces de rente, dès lors qu'il s'agissait de la défense des intérêts 
transversaux communs de nos organisations raciales. 
 
Je remercie tous les autres membres de notre conseil d'administration, nous avons formé une équipe soudée, par tous les temps. 
 
De remercier mes collègues retraités qui comme moi, ont laissé la place à la relève, 
 
De remercier l'équipe administrative : Stéphane, Françoise, Bertrand, Clémence, Isabelle, pour leur dévouement et leur loyauté. 
Je promets à mon successeur qu’il trouvera une équipe dynamique et soudée ; nécessaire il faut le dire, pour défendre une vision 
collective dans un contexte de compétition toujours plus intense. 
Je lui souhaite le succès, ainsi qu’aux OS dont la tâche est certes rude, mais noble ! 
 
Je vous remercie. 
 


